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L’imprimerie, une passion héritée et transmise
L’amour de son travail est le secret du succès et du bonheur, j’ai

dit à des amis qui m’avaient posé la question sur mon rapport au tra-
vail, « si on me coupe les veines, ce n’est pas du sang qui va couler
mais c’est de l’encre d’imprimerie ». Cela veut tout dire et je trouve
que cela s’explique: Nos appartements se situaient juste au dessus de
l’imprimerie, je suis donc né dans l’imprimerie, mon père y travaillait
jour et nuit, le bruit montait jusqu’à l’appartement, « je suis né dans le
plomb ». Mon fils continue à faire ce métier et j’espère que mon petit
fils continuera aussi dans l’imprimerie qui est un métier noble de pure
transmission entre l’intellectuel et le lecteur. Nous sommes la courroie
de transmission, le point de liaison, l’intellectuel crée, nous, nous im-
primons et le lecteur lie et se forme. »

Continuer et persévérer
« C’est un métier passionnant prenant mais évidemment diffici-

le et qui demande beaucoup de sacrifices. Je suis content que mon fils
prenne la relève avec une imprimerie beaucoup plus moderne, ma fille
tout en étant universitaire contribue à la rédaction et à la confection de
« Corriere di Tunisi ». Quand on sort un beau livre, quand on édite un
journal qui contribue à renforcer l’édifice de la convivialité Tuniso-
Italienne, de manière que la fraternité devienne la devise des gens, quand
on sent que nous contribuons, par notre travail, au bien du pays nous ne
pouvons qu’être encore plus heureux. Mon travail me donne satisfac-
tion, même si je reconnais que c’est un travail difficile, les retombées
de la situation internationale se font sentir en Tunisie, il faut lutter, il
faut continuer »[...]

Propos  paru  dans  l'ouvrage "Métiers et professions des italiens de Tunisie",
Editions Finzi, 2003
Notes :
1 Cet entretien a été mené le 14/11/2003 au domicile de Mr.Elie Finzi, par Abdelhamid

Larguèche et Habib Kazdaghli.
2 Le port de Livourne était l’un des ports les actifs de la Méditerranée jusqu’au milieu

du XIX siècle. Une importante communauté juive d’origine ibérique s’y est installée
depuis le XVI siècle et une importante colonie s’est installée à Tunis et a joué un rôle
important dans le commerce extérieur de Tunis.

3 Garibaldi, figure historique de l’unité italienne à séjourné quelques mois à Tunis en
1836.

4 Le Palace Gnecco se situe actuellement à la rue de la commission, dans la basse ville
qui constituait au XIX siècle un secteur de la ville franque. C’était là aussi où siégeait
la Commission Financière internationale instituée en 1869 et présidée par le Ministre
Khereddine.

5 La lithographie comme système de reproduction de textes ou de dessins à partir de
gravures sur pierre, ne permettait pas l’impression de textes nouveaux, c’est avec le
procédé de la typographie et l’assemblage de caractères en relief permettant d’assurer
l’ensemble des opérations de la composition au tirage final que l’imprimerie a fait sa
révolution technologique du début du XX siècle.

6 La communauté italienne était la plus importante communauté européenne de
Tunisie jusqu’à l’après-guerre, elle participait activement au monde des métiers et
se distinguait par une vie culturelle et politique très intense.

7 Monsieur Mohsen Ayari dirige actuellement l’Imprimerie OMEGA située dans la
zone industrielle de Ksar Saïd.

8 Le quarantième anniversaire du « Corriere di Tunis » en 1996, a donné lieu à une
série de manifestations culturelles et scientifiques dont l’exposition documentaire
retraçant les rapports tuniso-italiens du Moyen-âge à nos jours. Voir le Catalogue de
l’exposition, Tunis, mars 1996.

9 Mr. Ahmed ben Salah, était le ministre du plan et de l’économie pendant les années
soixante et a mené l’expérience de la coopération jusqu’en 1969.

Un'intervista a Elia Finzi apparsa su "La Discussione"
(fine anni Cinquanta)
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